
Culte à Senones, 4 janvier 2026

MUSIQUE
ACCUEIL ET SALUTATION : Seigneur, c'est de toi que nous recevons l'espérance dans ce 
monde troublé, le secours au milieu des épreuves, l'amour au cœur de nos divisions. Tu es 
le Dieu qui aimes jusqu'à envoyer ton Fils vers nous et vers tous les humains, en signe 
d'espérance. Seigneur, donne nous maintenant de vivre cet amour et cette espérance. La 
grâce et la paix nous sommes données de la part de Dieu, notre Père, et de IX, notre 
sauveur.
Chant spontané (31-08) : Ô peuple saint, réveille-toi et viens chanter ta joie. Voici bientôt 
venir ton Roi, celui que Dieu t’envoie. Il a pour nom Emmanuel. À nous pécheurs, à nous 
mortels, ce Roi donne en partage la vie en héritage.

LOUANGE : Dans le ciel et par toute la terre nous entendons, Seigneur, le très beau chant 
de la vie. Depuis le soleil qui donne sa chaleur jusqu’aux étoiles les plus lointaines, depuis 
les fleurs des champs les plus humbles jusqu'au vol audacieux des plus grands oiseaux, 
depuis l’enfant qui vient de naître jusqu’au travail quotidien de tant de gens, tout nous 
invite à vivre, à chercher ensemble le bonheur et à nous tourner vers toi. (André Gignac)
Chant indiqué : 21-03 Me voici, Seigneur, Sauveur (1 à 3)

PRIÈRE DE REPENTANCE : Seigneur, trop souvent nous avons caché devant nos frères, les 
hommes, ce qui est l'exigence de notre foi. Par peur de n'être pas compris, nous avons 
préféré nous taire. Calcul d'orgueil, infidélité à la puissance de vie divine qui est en nous... ?
Donne-nous, Seigneur, la force de ta Grâce en même temps que ton pardon. Partage ta 
lumière ! Nous sommes si tentés de rester repliés sur nous-mêmes, de nous réchauffer 
dans le bien-être d'un groupe affectueux de réflexion, de recherche ou de prière, assurés 
que la flamme allumée ne risque pas de s'éteindre au grand vent qui traverse notre 
monde... Donne-nous, Seigneur, la confiance en toi : ce vent est aussi celui de ton Esprit qui
attire ce monde au feu de ta vérité. Pardonne-nous de n'être qu'une flamme vacillante. 
Tant de fois nous avons préféré notre point de vue humain, nos désirs, nos passions : nous 
avons dénaturé ta Parole pour l'adapter à nos prétendues limites, elle devient inaudible. 
Elle n'est plus « puissance de Dieu » ; elle devient « faiblesse des hommes ». Pardonne-
nous cette faiblesse qui ne veut pas s'appuyer sur ta force.  
Chant spontané (31-05) Veillez, enfants des hommes, à bien parer vos cœurs ; des pécheurs
que nous sommes s’approche le Sauveur : le merveilleux héros, la vie et la lumière, envoyé 
par le Père, se charge de nos maux.

ANNONCE DU PARDON : Parole de Dieu à son peuple : "le peuple qui marchait dans les 
ténèbres a vu une grande lumière. Sur ceux qui habitaient le pays de l'ombre, une lumière 
a resplendi." Seigneur, tu fais abonder notre allégresse, tu fais grandir notre joie. Tu nous 
as libérés de notre nuit. Tu nous as envoyés, nouveaux, pour porter ta parole de grâce et de
paix. Merci, Seigneur.
Chant spontané (31-13, 3) Dans notre nuit surgit l’aurore de sa justice et de sa paix : Dieu 
nous envoie sa délivrance, il ne nous quittera jamais. Dès aujourd’hui ton ‘Royaume est 
proche : viens parmi nous, Seigneur Jésus !



PRIÈRE D'ILLUMINATION : Seigneur, viens-toi même préparer parmi nous le chemin de ta 
venue. Rends nous attentifs à tes promesses comme à tes exigences. Donne nous 
d'accueillir ta parole et de pouvoir la partager, comme on partage le pain, entre nous, en 
famille, entre amis. Toi qui es fidèle, rends nos cœurs sans reproches pour le jour de ton 
retour, quand tu établiras la paix et la justice parmi les humains. Amen
chant spontané (31-13, 4) Il a tracé pour nous la route, il s’est chargé de nos douleurs, et 
nous marchons vers sa promesse le front marqué de sa splendeur. Dès aujourd’hui ton 
Royaume est proche : viens parmi nous, Seigneur Jésus !

LECTURE BIBLIQUE : Ésaïe 60,1-11
Chant indiqué : 31-10 Oh, viens Seigneur, ne tarde pas (1-4)

Chères sœurs, chers frères,
Le 3ème Ésaïe s’adresse au peuple désespéré. Tout le monde a cru que la fin de l’exil, le 
retour, serait un temps lumineux ; mais les quelques-uns qui sont rentrés à Jérusalem ont 
retrouvé une ville dévastée, et notamment le Temple et les murs détruits. Il y a ceux qui 
sont restés à Babylone et ceux qui sont rentrés en Israël. Nous ne connaissons pas leur 
nombre respectif. On peut penser aux villes détruites pendant la 2ème guerre mondiale ou à 
toutes les villes détruites encore aujourd’hui. De plus, ceux qui étaient restés en Israël 
n’étaient pas tout à fait ravis de voir revenir les exilés ! Il fallait réconcilier les deux groupes.
Il fallait montrer un chemin. Il fallait maintenir l’espérance malgré le désespoir. Il fallait 
avoir un plan pour la reconstruction du Temple, des murs, de la ville tout entière, et du 
vivre-ensemble. C’était trop. Par où commencer ?
Ce texte est comme une main tendue : Allez, vas-y, lève-toi ! Lève-toi, le jour commence. 
Lève-toi, on a besoin de toi. Lève-toi, pour qu’on puisse commencer. Lève-toi, malgré 
l’obscurité. Lève-toi, il y a du pain sur la planche. Lève-toi, je te tiens la main, je t’aide à te 
(re-)lever, je suis là, je ne te quitte pas. Kumi, cet impératif nous rappelle l’exhortation de 
Jésus quand il a relevé la fille de Jaïre qui était morte : Talitha kumi – Fille, lève-toi. On peut
aussi penser à Agar, désespérée dans le désert. L’ange lui dit : lève-toi, prends soin de ton 
enfant, prends soin de toi. La forme kumi s’adresse à une personne féminine : ici, la ville de 
Jérusalem et ses alentours. Lève-toi, montre aux autres que tu es vivante. Lève-toi avec la 
force qui te reste. Lève-toi, tes habitants et les gens qui sont de retour ont besoin de ce 
signe d’espoir pour reprendre vie.
Une fois saisie la main tendue, on se lève et alors voit plus clair. Une fois relevé/mis 
debout, on se met à agir. Sois éclairée – comme un phare, comme la lumière qu’on pose 
sur un lampadaire pour qu’elle brille pour ceux qui s’approche de la maison (cf. Matthieu 5,
14-16) ou justement comme cette ville sur la montagne. Pour mieux comprendre ce texte il
faut fermer les yeux pour voir ce que le prophète a vu : il était peut-être sur le Mont des 
oliviers, à regarder la ville... Et il voit beaucoup plus « loin », il voit la ville toute neuve. Il 
voit les peuples arrivants comme en pèlerinage vers Sion, mais il en parle différemment de 
d’habitude : il n’y aura pas d’armes. Ceux qui viennent apportent des cadeaux, et pas 
n’importe quels cadeaux : il y aura des trésors pour faire revivre la ville et ses habitants. Ce 
sont les mêmes cadeaux qu’apportèrent plus tard les mages venus à Bethléem ! La ville 
n’est plus dépendante – bien au contraire.



Sois éclairée par l’espérance. Sois éclairée car une partie des promesses divines est déjà 
accomplie. Sois éclairée car pour le « pas-encore » tout le monde a besoin d’être illuminé. 
Sois éclairée en sachant que la lumière de Dieu vient à ta rencontre. Sois éclairée car Dieu 
veut t’illuminer. Le prophète voit cette ville éclairée par la gloire de Dieu – cette gloire qui 
est sa puissance – kabod en hébreu ou doxa en grec, c’est la clarté qui entoure les anges 
sur le champ de Bethléem ; c’est sa présence extraordinaire, pour la description de laquelle
les mots nous manquent. C’est pour cela que le prophète se met à chanter, se met à louer, 
se met à rêver – lui, par contre, les yeux ouverts.
Le prophète invite en effet à regarder autour de nous : que pouvait-on voir à son époque ? 
Que voyons-nous aujourd’hui ? 2 500 ans après Ésaïe, 2 000 ans après la venue du Christ ? 
Nous savons que depuis cette époque la ville a été rétablie puis à nouveau détruite à 
plusieurs reprises. Aujourd’hui, Jérusalem est déchirée entre au moins trois religions, elle 
est déchirée entre le passé et l’avenir, détruite par une guerre dont on ne voit pas la fin. 
Mais il y a des associations, des œuvres de différentes Églises qui gardent éveillé ce rêve 
d’Ésaïe : Jérusalem – ville de Salaim, Jérusalem – ville de paix. De tous les côtés il y a des 
gens de bonne volonté, des bâtisseurs de paix. Heureusement il reste de l’espoir, malgré 
tout. 
Dans quelle situation faut-il quelqu’un qui nous dise : lève-toi, sois éclairée ? Qui sont ceux 
qui nous tendent la main ? A qui pouvons-nous tendre la main pour que quelqu’un se 
lève ? Où se trouve notre Jérusalem ? Où se trouve le lieu où notre lumière peut/doit 
briller ? Il me semble que chaque jour de telles situations se présentent à nous. Il me 
semble que chacun d’entre nous peut en donner au moins un exemple. Oui, nous sommes 
entourés de petites lumières, qui nous illuminent. Oui, nous sommes à notre tour lumière. 
Et, Jérusalem c’est partout où quelqu’un a besoin d’aide. Jérusalem, c’est partout où il y a 
des destructions mais le souhait de reconstruction/rétablissement. Jérusalem, c’est partout
où quelqu’un brille pour d’autres. Jérusalem, c’est là où l’on rêve d’une vie meilleure, d’une
vie plus juste, plus solidaire. Jérusalem, c’est là où l’on se comprend comme celui qui est 
éclairé par la lumière divine, par l’exemple de Jésus qui nous dit : « je suis la lumière du 
monde » (Jean 8, 12) et qui nous exhorte : « vous êtes la lumière du monde » (Matthieu 5, 
14).
Il ne faut pas regarder les horoscopes ou demander à Nostradamus pour connaître la suite 
de notre histoire. Non, Ésaïe et d’autres prophètes, et à leur suite les évangélistes, nous 
montrent l’exemple : regardons dans la Bible pour connaître et nous approprier la volonté 
de Dieu. Scrutons ensemble les Écritures, elles ont été écrites par des gens éclairés, qui se 
sont levés pour se mettre en marche vers l’avenir donné par Dieu.
En ce début d’année, en cette fête de l’Épiphanie, nous sommes exhorté.e.s, 
encouragé.e.s : « Lève-toi, sois éclairée, car ta lumière arrive, et la gloire de l’Éternel se lève
sur toi. » Amen
Chant : 32-15 Brillante étoile du matin (1 à 3)

CONFESSION DE FOI : Je crois en Dieu, qui vient vers nous avec amour. Il n'est pas resté 
dans sa majesté solitaire, il a créé le monde, il a fait de l'homme son vis-à-vis et son 
associé, il est engagé avec nous dans l'aventure humaine. Je crois en Dieu, qui vient vers 
nous avec amour. Il ne nous a pas abandonnés à notre révolte et à notre perdition. En 
Jésus, il a partagé notre humanité, porté nos péchés, expié notre châtiment. En Christ, il a 



vaincu la mort, il nous a rendu l'espérance. Je crois en Dieu qui vient vers nous avec amour. 
Jour après jour, il est présent parmi les hommes. Dans son Église, par son Esprit, pour 
apaiser nos craintes, guider nos hésitations, affermir notre foi, animer nos vies et nos actes.
Oui, je crois au Dieu qui vient vers nous avec amour. Amen
chant spontané (31-20) Seigneur, que tous s’unissent pour chanter ton amour. Ton soleil de 
justice se lève sur nos jours. Le Fils de Dieu est homme avec nous désormais. C’est sa vie 
qu’il nous donne et nous marchons en paix.

CÈNE
PRÉFACE : C’est notre joie de te célébrer, Dieu notre Père, pour ce monde que tu as créé si 
beau, dont tu traverses les douleurs et que tu ne cesses de créer toujours nouveau. C’est 
notre joie de te célébrer, Dieu de toute tendresse, pour Jésus le Christ, que tu as envoyé 
afin qu’il emprunte notre chemin d’humanité et devienne notre frère. Il a manifesté ton 
amour aux petits et aux pauvres, aux malades et aux pécheurs ; Il s’est fait le prochain des 
opprimés et des affligés. Par sa vie il a révélé ton visage. C’est notre joie de te célébrer, 
Dieu fidèle, pour ton Esprit, souffle de vie qui nous assemble en Église, de génération en 
génération, dans ton amour. Par toute la terre comme au ciel, il fait jaillir notre chant : 
chant spontané (62-42) //: Saint, saint, saint est le Seigneur, le Seigneur du monde.:// La 
terre est remplie de sa gloire (ter). Saint est le Seigneur !

INSTITUTION : « Voici ce que j’ai reçu du Seigneur et que je vous ai transmis, dit l’apôtre 
Paul. Le Seigneur Jésus, dans la nuit où il fut livré, prit du pain, et après avoir rendu grâce, il
le rompit et dit : “Ceci est mon corps, qui est pour vous. Faites cela en mémoire de moi.’ Il 
fit de même pour la coupe, après le repas, en disant : “Cette coupe est la nouvelle alliance 
en mon sang ; faites cela en mémoire de moi toutes les fois que vous en boirez.” »
chant spontané (63-49) //: Christ, Agneau de Dieu, qui ôtes le péché du monde, oh, prends 
pitié de nous ! Oh, prends pitié de nous ! :// Christ, Agneau de Dieu, qui ôtes le péché du 
monde, accorde-nous ta paix ! Accorde-nous ta paix ! Amen.
Prions : Toi qui nous rassembles et nous invites, Éternel, notre Dieu, renouvelle et raffermis 
notre foi. Envoie ton Saint-Esprit sur notre assemblée, afin qu’en recevant ce pain et ce vin, 
nous recevions les signes visibles de ta présence invisible. 
Par ce repas, nous faisons mémoire de Jésus, le Christ crucifié, et nous proclamons sa 
victoire sur la mort jusqu’à l’accomplissement de son règne. 
Ensemble nous te disons: Notre Père qui es aux cieux, que ton nom soit sanctifié, que ton 
règne vienne, que ta volonté soit faite sur la terre comme au ciel. Donne-nous aujourd’hui 
notre pain de ce jour ; pardonne-nous nos offenses comme nous pardonnons aussi à ceux 
qui nous ont offensés. Ne nous laisse pas entrer en tentation mais délivre-nous du mal, car 
c’est à toi qu’appartiennent le règne, la puissance et la gloire, aux siècles des siècles. Amen
chant spontané (Ps 65, 2) : Heureux celui qui tu appelles à partager ton pain dans la maison
où tes fidèles rassasieront leur faim, Sauveur dont les actes répondent au cri de notre 
espoir ainsi qu’au désir de ce monde qui aspire à te voir.

INVITATION À COMMUNIER : Voici la table où le Ressuscité nous attend pour partager sa 
vie. Il nous invite toutes et tous à ce repas. Venez ! Accueillons dans la foi le mystère de sa 



présence. Tout est prêt. Qui que nous soyons, d’où que nous venions, le Christ nous 
accueille à sa table. 
l’assemblée se réunit autour de la table sainte
Fraction et élévation : Le pain que nous rompons est communion au corps du Christ. La 
coupe de bénédiction pour laquelle nous rendons grâces est communion au sang du Christ.
Devenons ce que nous recevons et recevons ce que nous sommes : nous sommes le corps 
du Christ.
communion avec musique
ACTION DE GRÂCES : Toi, le Vivant, tu es venu à notre rencontre. Pour ta Parole qui éclaire 
nos vies, pour le pain et le fruit de la vigne qui nourrissent notre foi, pour la communauté 
que tu construis, nous te disons merci. 
chant d’action de grâces (32-10, 1) Sur tous les peuples dans la nuit et l’ombre de la mort, 
voici la lumière aujourd’hui et la paix du Dieu fort, et la paix du Dieu fort.

INTERCESSION : Au seuil de l’année nouvelle, nous nous souvenons que le temps vient et 
passe. Mais toi, Seigneur, tu es et tu demeures. Ton amour et ta fidélité n’ont ni 
commencement ni fin, car tu es l’origine et le but de notre vie. Nous avons besoin d’un 
courage nouveau et de forces neuves pour dépasser l’endroit où nous nous trouvons et 
pour parvenir au but que tu nous as fixé. Nous avons besoin d’une foi plus grande en tes 
promesses, d’une espérance plus ferme en ta grâce, d’un amour plus ardent à offrir, à toi et
à notre prochain. Voilà nos souhaits de Nouvel An que toi seul peux exaucer. Alors que tout
passe, donne-nous de nous en tenir à ta Parole et à elle seule. Permets-nous de faire dans 
cette liberté les premiers pas de l’année nouvelle. Accorde cette liberté à tes enfants 
toujours plus nombreux, jeunes ou vieux, puissants et humbles, sages ou ignorants pour 
qu’eux aussi veuillent devenir les témoins de ce qui subsiste éternellement. Illumine d’une 
lueur d'éternité tous les lieux où les hommes souffrent et agissent, parlent et décident, et 
où ils sont si facilement portés à oublier que c’est toi le maître du temps. Fais aussi qu’une 
telle aurore s’infiltre dans les cœurs et dans la vie de nos proches, des pauvres, des 
abandonnés, des malades. Dieu bon, nous te louons et nous espérons en toi, car nos temps
sont dans ta main. (Karl Barth)

ANNONCES : en communion de prière et de pensées avec les cultes à Lunéville et Nancy (et
pourquoi pas à Senones :-)
mercredi 7 janvier, 18h "Pages&Bavardages à Nancy (L. Mauvignier "La maison vide") ; 18h 
lecture biblique à Toul
jeudi 8 janvier, 18h30 temps de prière à Lunéville
vendredi 9 janvier, 14h30 rendez-vous du vendredi avec étude biblique (Marc)
samedi 10 janvier, 9 à 17h Braderie à Lunéville
dimanche 11 janvier, 10h cultes à Lunéville (nos ami.e.s mennonites nous invitent) et 
Verdun, 10h30 à Nancy

OFFRANDE Voici le temps de l’offrande. Par notre don, prenons part avec joie au service de 
l’Église et à sa mission dans le monde. - Père, cette offrande est un signe de notre 
engagement à ton service. Inspire-nous, jour après jour, des gestes de partage.



ENVOI : Que l’année nouvelle soit pour vous riche de recommencements. Pour que vous 
puissiez croire à l’étonnante puissance de la fragilité. Et construire avec la force que Dieu 
donne aux faibles, au-delà des défaillances et des déceptions passées, une vie où 
l’espérance est possible pour tous ; au-delà de la violence et de la bêtise alentour, un 
monde où naissent la compréhension et l’amitié ; au-delà des pleurs et des blessures des 
corps et des cœurs, une communauté humaine réconciliée dans l’amour. Et que que le Dieu
passionné de vie qui est apparu à Noël, vous apprenne sans cesse à être des humains. (Fritz
Westphal)

BÉNÉDICTION : Que la bénédiction de la lumière soit sur vous, lumière extérieure et 
lumière intérieure. Que la lumière du soleil brille sur vous vous réchauffant d'un feu d'or. 
Que la lumière de la lune vous caresse calmant votre esprit dans un sommeil rêveur. Que la
lumière des étoiles vous sourie élevant votre cœur vers des pensées d'au-delà. Que la 
lumière dans votre âme parle doucement guidant vos pieds dans les chemins de l'amour. 
Que la bénédiction de la lumière soit sur vous lumière extérieure et lumière intérieure pour
tous les jours qui s'annoncent…
Chant spontané (31-08, 3) : Chantez la gloire du Seigneur, le bien-aimé du Père, qui fait de 
nous des serviteurs, son peuple sur la terre. Il veut unir pas son amour, dans tous les lieux 
et pour toujours, nos volontés soumises : nous sommes son Église.
MUSIQUE

BON DIMANCHE À TOUTES ET À TOUS ! MEILLEURS VŒUX POUR 2026 !
Christine Urban


